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lei uns abattent leur proie a coups de raime et les autres, avec ine
adresse adinitable > tirent ai vol ceux des jeune.s oiseaux q i
peuvent s'élever. Les vieux iseaux s agitent et tournoient au-dessii
dles cruel chasseurs nt font tentdre des rins de lteS. Le feu
rolaint des fusils, dont les détonations aisoiinent sous les laiies du
percé, fait lever une nué de goelands et de cormorans qui, tous en-
semble, font entendre une variété de cris igus et assourdissan
net pas rare de voir les chasseurs revenir avec 30 et -10 pièces de
gibier par caîoti, et après quelques heures seulenient do chas.
Ces jeunes oiseaux forment nuti met exq s et très recherché.

Outre cette utilité lastrononnque, tes oiseaux du rochbr Perce
sont encore d'une grande utilité aux navigateurs mis (rs de leur
route par la teiIpete. durant les nuits nîoi res Ou le jour même, quatid
la brine épaisse permet .i peine de voir i dei-arpet devant soi.
Les cris continuels de ces palmipèdes en tem psdorage et qu'on ei-
tend de bien loin, disent aux narins elrayó l'entoi t it ils sont et
leur permettent ans i d'éviter les écueils adjacent's, contre lesquels
ils seraient probableet vius se briser sans cela. Je eonuais
plus d'un pecheur qui, saui par ce moyen d'uint naufrage mritable,
a remercié ie d'avoir, dans sa bonté paternelle, voulu pue ces
oiseaux vnsent la tous les ans, nn-seuhement pour leur servir de
iiets délieieux, mais encore pour leur éviter bin des accidents, bien
des malheurs. Qui oserait dire que tout cela est del ait hasard !... Qui
ne voudrait reconnaître là la providence dte Dieu, qui sétend à tou
1s clinats et à tots les pav?

Actsr. ttrcnne, D

Itcces <e Ct:îîa tlma

. Verbe oubres, personne.

Lf Semiamîe sinlte.-C 'est a juste titrnp que hEgIiýo a inmm lit
suinte la semaine qule noirs venionus du' Voir s'ét'oilr ; car peî.daiit
'q durée se soiit accomplis les Itystéres les pis solennels de la
reliZioiî chrétienne. Dernièrenent céti:ient les liRneauilat, iiireient
diis P'qués Iletries, joir où vous savezque le Sauveur est entré dans
.risalein, qui le saluait îidu criel Hlosann.a ! et qui, peu après
devait faire entendie ces paroles impies : Qu'il meure, il a l,las.
ph*îéié; Pilate, condamne-le ait supplice, nous le voulons." L'er-
reur et la passion s'étaient emparées de la ville entière qui aait
été édgitc par des hommes coupables et envieux. Le jeîdi d aprés,
cétait la Cene, puis tanniversaire d'un des plus sublimes dicours
iti Fils dle lhomme puis enfin le mémorial île cet acto d'humanité

par lequel il lava les pieds à ses apôtres, qui avaient d'abord refusé
c que leur maitre voulait, imas qm ne resisternt ptis quand ils
surent qIe ceux-ha seuls seraient regardés comme purs qui auraient
laissé faire Jésus-Christ.

Vendredi, jour dc larmes et de deuil, tout s'est accompîli, et
l'E:;ise ions a rappelé ette terrible et touchante histoire, que nous
lisons si admirablement retracée dans sainti Matiieîî, dont le récit,
manlnré sa simplicité, n'en est pas moins sublime; la terre a tremi-
blé. les morts sont resstiscités, les pierres se sont fendues, le soleil
a refusé sa lumière à ceux qui ont eté criminels et impies

Simnedi, nous avons assisté aut baptéin des catcntuméies ; et
diiaiclhe nous avons chanté alléluia avec toute l'glise.

Les cérémonies que volts avez vues dans nos tcnipfles peidant
cette saiite semaine sont les4 mmeérns que la primitive 1glise prati-
riurait ; l'absoute que le célébrant lit, le jeudi saint, aiu ilicu d i
choeur, est une commémoration de cet acte solennel qui, à pateil
jour, remettait les péchés aux pénitents publies ; vers le soir, les
catéeli m qnes qui s'étaient prépai pendant PIlannée entiére -à
recevoir le baltéme, étaient menés eit procession devant l'évêpue,
qpl i leur lavait les piedsun souvenance le Phumilité que le Sei-

letIr avait montré lors de la dernière Cne. Le samedi, les nou-
v'aîtx chrétiens étaient conduits aux fonts baptismaux. Malgr
la différence (lue les temps et les mours ont apportée dans les
usages profanes, les sailtles instittution.s n'Ont pas varié ; elles me

it conlservées comme uni anneau sacré qui lie les anciens fidèles
aux fiuiî les le tous les siècles.

QuIestionnaîre.

. levez les verbes contens clats cet exercice et faites en con
uIaite lu itnibre.t la personne.

CointiL' t : nombre singulier, tioisièine pei oînîr ;-a OI
ui5: tuin bre sinr ier, t rrrsi me persol ne ;-enrciouq Iuoiibre pluriel,
!eni rr lx-rso"ne st sont acco.umpîlin : omtiibr singulier, troi -
uimir personnie;-nt: nombre sinhiîIier, trisiime personi t ;-

7nîer; appartenimlrt: nombure pluriel, première pt'roeini-, eIc

Il. Relevez les propositiolIs que vous trouverezdeimis relredi,
jour de larmes et de deuil, juisqu'aî crtiiuinvis ci e/tces.

Coutie .- l y ir topositiS avoir re
Veîdredi jour îe lirmes et d deuil tout S'ust accmutpli o Prc.
position : tLl' Erlist nous a rappelé cette tertible et touchae
toire.-3e ;îruî>ositionu :Quu lou lisons "sisiiplemeut rt
dans sainît latiu prop)sitioin : Dont li réi'ti, IlIai Sa siniu.
plici, en est p tas moins suime.-5 propositin: La iirut
trcmbli.-tie propodton Lemuitt sont rssitit.,i

iton. Les pierres se sunt fntd & litioi: Leî
refusé sa lumiere â ceux-i position: Qui (t' été crian
litchues.

pII.lemp nez patun nm les pronos t'cot'itenui l is cet
cice.

roir S'écouler la sianalue ; e t1. tuaLi iai l ''érusal2 ni ltiil 1,
Sauiureur ,-we devait faire ontendre : Jériuule d er'aîil i -
tenudre' ; u'; ineure, tî.a bIasplhins:èié. qued'sus i r/isu
blasphé, mé ;- Pilat', cond.ane-iu 1>Pilate conidîie uî,j,,

îsa r: 'ls •101S 1rulns que ti cotdan Jesus,

I'J. lielevez les adjectifs de cet exercice uu sont a it
mettez-les au conipaiatif et au suipet latif.

Cotan ei: n5î . fémid lit i er ra porte à unirn
comtparatifs le. stupériorité, plus suinte';-Qu. egathé um.ç ruuint
-30. infériorité, îinSstite;--iperlatift lsbsîbtra-ir
-. 2. relatifs, li plus sainte, la mois sun ie tc.

V. Rclevez les nIions complété, par titi autre îomn, et i:d' cn-
naître le noim complément.

Contuni:.-ies irts.... de la ri iir un r tn 'nme
plété ; religion, nim colmp nt'nt.-u cri d lhill,ún :m ri, uii
complété ; //osanna im comt plment. iscuuu l'i d
cours, no aompletó P inm coiplémn etc.

VI. Relevez les iotmîs île cet exercice et doninez dles adjieif' Js
la même famille

Conirin:-titre: attitré ;-drrée : urablt;-n:rres:nys
rieux ;- religion . religieux, coreligionnaire ;- c'uuna tî lui: tii,
unilue, unanin, commun, communial, coi)itnîiiicable ;-.jfutur
journalier ;-cri : criard ;-supplic':suplici: n-trreiur : eiuIie: r-
pas it . passionné, passif, passihIe, impassibit ;-nnrI'rsaut
annuel ;-fils: filial :-itiéIioria(l : mémorable, mnIranirtifi, co'unii-
moratif;i-aile : actif, actuel ;-/ uiilité : humble, humiliant ;-
poieds : pédesre ;- :atres apostoliques ;- laraieu'e , larruyanii,
alarmé, alarmant ;--simiipliité : siiple;-terre: terrestr', tierreu
- riitns mortel, nimortel pirierres t pic'reux ;-seil:sol:ire;-
l/ini-re.lumteux, illînhié ;-crétnonies: c'rémnux ;- n
tctsuu : pénitentiaires, penitentiix, pénitentiel (qui uappartiniìit là
pénitence) ;-seigneur : seigneitial ;-onctioni: ulie ;-ilfi-
rence: ditérent, iifiretel -i urs rmorale;-u a a 1 

1

abusif.

VII. Relevez les adjectifs, et les verbes, et donnez dles lolis b
lia ménie fantille.

Coint ni: r-juste : jstice, injIstice, just iir iij r er ;-
samnctificatión ;-se sonît accomplit : ac'omnplissemniît ;-mklîtiuh~
soleit :- apparenons appa rnace (ce qui dépni d'n'
chose) ;-fle res: lieurs, floraison ;-vous saru :savoir, titisnt
-est ent rée : entirée:-enendre: enttei;i iir s: inlt li
expiation ;-ineure : mort ;-a lasphé;né: btasphém/ e tain
teur ;- enri. 'tc.v':, envie ;-condamuné . condanimtion ;-iulOn.
volonté;-arait été séduile: s.lduction, sédncietur ;-Ir: ' mv
lavement ;- aiaient rtu.sé: . refus ;- résistrnt rn isniu
.eraient regardés: rgard ;-pur : pureté, impureté ;--a rappil
rappel, appel ;-terrible : terreur;-retracée -'trace -a ireuiib
tremblement ;-se s'ont fendues : frute ;- criiiî litin : rnii ;-
complicité : complice ;-arons assisté : assistanice rn-(czol.q m/ilitIé:
clant, chantison ;-jriiIniiire : piinieutr, prêmices, priiat ;--jurati-
lua it; pratique, praticien ;-reiclttai: temise ;-Ipe uie' P
cité, publiciste, piblicationi;-s'étaent priiprés reiréî n -u
était 'nené : meneur ;-armti mùontré : monte, démontrati -
étaient counduiits coriite ceu'aient: recette, un reçu,
ver ;-ont apportées apport, portée, déportationi, at
Importation, portur ;-profaes : prfatio ;- nt ra ric tari-
tionu, invariabilité ;-sani consuserévt, s:po servatiur
sacré : satcre, sacreient, coisécrationu -an s anciennet'

VIIl R liircez parm in pronoîi les indiraiis nuse eut '

rentiée:r
n'o~iîuanii < numrs piàtin (/li 1) nui i r.r Inttt


